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Nos bâtisses… notre histoire

Exposition 
LOUISA 
NICOL

au  
Centre d’exposition 
d’Amos  
du 22 juin au 27 août 
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Reportage

André Chrétien

Moi-même, André Chrétien,  
accompagné de Jean-Pierre 
Robichaud, tous les deux journa-
listes au Journal Le Pont de Pal-
marolle, avons pu participer à des 
ateliers fort intéressants et perti-
nents à notre rôle de rédacteurs 
journalistiques. Comme dans 
toute organisation de ce genre, 
dès notre arrivée à 16 h (nous 
étions partis de Palmarolle à 6 h), 
nous nous présentons à l’accueil 
pour signaler notre présence,  
recueillir la chemise contenant 
tous les documents pertinents 
dont : l’horaire, la liste des ateliers 
et des conférences et une cocarde 
qui nous identifie de même que 
notre provenance et le nom de 
notre journal.

Peu de temps après, nous devons 
nous présenter au cocktail de 
bienvenue. C’est un moment ma-
gique, nous rencontrons les jour-
nalistes d’autres journaux, dont 
plusieurs de notre région. Ce sont 
un peu des retrouvailles, car nous 
sommes à notre deuxième par-
ticipation au congrès provincial. 
Nous avons,  depuis nos sept ans 
d’existence, fait la connaissance 
de plusieurs responsables provin-
ciaux de l’AMECQ, soit lors de 
rencontres régionales soit même 
lors de rencontres locales,  entre 
autres lors de la visite du direc-
teur général  provincial, monsieur 
Yvan Noé Girouard, ici même à 
Palmarolle en septembre 2016.

Pourquoi se « taper » près de 
2  000 kilomètres de route pour 
aller à un congrès? Peut-être dou-
tez-vous de la pertinence de cette 
participation à une telle ren-
contre. Non seulement  cela est 
enrichissant pour les participants, 
mais cela nous motive à pour-
suivre notre travail dans notre 
petit milieu. Il est bon de côtoyer 
des représentants et des respon-
sables de plus de 50 journaux 
communautaires à travers tout le 
Québec. On échange des idées, 
des trucs, on prend des conseils, 
on voit des publications diverses 
de forme et de contenu différents 
et, aspect non négligeable, on 
fait connaître son milieu. Cette 
année, après avoir lu le nom 
Palmarolle sur notre cocarde, plu-
sieurs personnes nous ont révélé 
que, depuis notre participation 
de l’an dernier, ils savaient main-
tenant « où c’était Palmarolle ».  
Une participante m’a dit  :  
« Oui, oui, j’ai retenu ce mot, 
c’est tellement beau comme nom,  
Palmarolle, je ne l’ai pas oublié ». 
Il faut dire que l’Abitibi-Témis-
camingue est bien représentée au 
congrès. En effet, on y retrouve 
des équipes de journaux commu-
nautaires de Preissac, de Rouyn, 
de Montbeillard, d’Évain, de Pal-
marolle, etc.
Il y a bien sûr des gens de Mon-
tréal, de Québec et d’autres 
grands centres,  mais on dirait 
que les petits journaux locaux 

loin des grandes agglomérations 
se distinguent plus particulière-
ment, entre autres, le Saguenay-
Lac-Saint-Jean, la Matapédia, la 
Côte Nord, etc.

Il est important de souligner que 
plusieurs de ces publications sont 
le travail de bénévoles. Nous nous 
faisons un plaisir d’avouer à des 
membres de conseils d’admi-
nistration d’autres journaux que 
nous, à Palmarolle, aucun partici-
pant n’est payé ou n’a un salaire 
pour son travail au sein de l’orga-
nisation, ce qui n’est pas courant 
dans la majorité des équipes 
ailleurs.

En conclusion, souhaitons 
que notre plaisir à servir notre  
population locale, à informer nos 
lecteurs se poursuivre et, pour 
cela, nous avons besoin de votre 
encouragement, et nous aurons 
aussi besoin dans un avenir rap-
proché de relève. N’hésitez donc 
pas à proposer vos services et vos 
talents à notre équipe du Journal 
Le Pont de Palmarolle.

à Orford
Les 28, 29 et 30 avril dernier, deux journalistes de votre Journal Le Pont de Palmarolle 
assistaient au congrès annuel de l’Association des médias écrits communautaires du Québec 
(AMECQ) dont il est membre depuis plus de six ans.
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  Opinion

André Chrétien

Comme moi, vous avez vu aux nouvelles régionales un projet du 
Comité de développement de Palmarolle afin d’inventorier les bâ-
timents historiques dans notre patelin. Nous avons des bâtiments 
qui font notre fierté, des granges majestueuses et modernes, des 
constructions encore bien entretenues, mais d’une époque révolue 
qui ont conservé leur cachet tel que ce petit garage, sis dans notre 
village, qui rappelle les garages qu’utilisaient les privilégiés qui pos-
sédaient une auto avant les années cinquante. Celui-ci apparaissant 
sur la photo ci-contre ressemble fortement au garage du curé Halde 
entre 1935 et 1945 environ, il était aussi fini en bardeaux de cèdre 
teint en vert, muni de portes battantes barrées à l’aide d’un épar.

Si certains bâtiments, comme la grange qui apparait en haut de 
page, sont des monuments à l’agriculture moderne, d’autres sont 
trop souvent abandonnées, en ruine déguisant notre paysage rural. 
Quelques-unes affichent un âge certain, mais sont des rappels de 
l’architecture des années passées, toutefois pas si lointaines. On avait 
alors le souci de l’esthétique même dans l’érection de bâtiments de 
ferme, comme le montre ci-contre cette grange à comble français 
avec ces deux clochetons encore bien droits qui, en plus de décora-
tions, servaient aussi d’évents à la bâtisse.

Cette idée du CDP est plus que louable, si nous voulons bien y 
collaborer ce sera un atout pour notre municipalité. Pensons, nous 
aussi, au 100e anniversaire qui se pointe à notre horizon historique. 
Les gens qui nous visiteront auront-ils des louanges à faire de notre 
milieu rural ou partiront-ils déçus d’avoir découvert un paysage du 
milieu abandonné, où on a oublié de conserver les « œuvres » de nos 
pionniers?

Nos bâtisses… 
notre histoire!

P.S. – Un article sur ce sujet paraissait dans le numéro de mai écrit par madame Aline Bégin du Comité de développement de Palmarolle.
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Chronique

Jean-Pierre Robichaud

Ce samedi matin de mi-mai présageait une 
magnifique journée, chaude et ensoleillée. 
La sève coulait sous l’écorce des arbres qui 
avaient revêtu leur parure vert tendre. Les 
oiseaux, récemment revenus de leur exil  
hivernal, gazouillaient l’amour. J’avais 16 ans, 
la sève coulait aussi à flot dans mes veines et 
réchauffait le onzième doigt. Pensionnaire 
au Séminaire d’Amos depuis l’automne 
d’avant, je m’y sentais en prison. Il fallait 
une permission du directeur pour seulement 
une petite heure en ville, et encore fallait-il 
la mériter. Et, malheureusement pour moi,  
pour des raisons d’indiscipline, je me retrou-
vais sur la liste noire des sorties depuis un 
bon moment. 

La belle Mariette
J’étais en amour avec une fille résidant au 
Couvent, en face du Séminaire. Elle s’appe-
lait Mariette. Nous nous étions connus pen-
dant l’hiver dans une petite salle de danse  
où les jeunes étudiants et étudiantes se ras-
semblaient pour quelques heures le samedi 
après-midi. Un jukebox trônant dans un 
coin avalait sans cesse le dix sous que coû-
tait un slow. Mariette et moi avions dansé 
collés pendant une heure qui nous avait 
semblé que quelques minutes. Nous fûmes 
transpercés par la flèche de Cupidon. Tout 
l’hiver, prétextant rendre visite à ma cousine, 

j’obtenais une permission pour traverser en 
face et retrouver ma belle. On s’assoyait au 
parloir, étroitement surveillés par les Sœurs, 
et on parlait à voix basse. Évidemment, pas 
question de se toucher. Mais le cœur cognait 
dans nos poitrines et nous rougissions de 
désir.
 
Évasion et retour en prison
Début mai, après un congé chez mes parents, 
j’avais ramené mon vélo au Séminaire. Et ce 
n’était pas pour seulement faire le tour de la 
cour. Je n’avais qu’une idée en tête  : traver-
ser de l’autre coté. Ce que je fis à maintes 
occasions, à l’insu des surveillants. À l’arrière 
du Séminaire, il y avait une pinède où nous 
pouvions y arpenter des sentiers. C’est par là 
que je pris l’habitude de m’évader. Après un 
long détour, je me retrouvais, parfois avec des 
copains, devant le Couvent. Des filles s’enca-
draient dans les fenêtres des étages et piail-
laient allègrement. Je cherchais ma dulcinée 
que j’apercevais parfois. Dès que les Sœurs  
se rendaient compte de notre présence, 
elles appelaient le chef de police de la ville. 
Monsieur Dessureault était l’unique policier 
d’Amos à l’époque.  Ce sont les filles, du haut 
de leur fenêtre, qui nous avertissaient de sa 
venue, car elles apercevaient l’auto à cerise 
de loin. Dès lors, on enjambait nos bécanes 
et on disparaissait à toute vitesse derrière 

le Couvent où coule l’Harricana. Mais un 
jour, trop téméraire, je me fis prendre et je 
fus escorté chez le directeur par le policier. 
Je goûtai à la strap et mon vélo fut confisqué. 
Après plus d’une semaine avec un surveillant 
sur les talons, j’enrageais et je cherchais un 
moyen de m’évader à nouveau. 

Une lumière s’allume
Roger Ébacher, jeune prêtre de 25 ans, spor-
tif, plein d’entrain et jovial, m’avais pris sous 
son aile depuis un temps. Ma nature curieuse 
et volage lui plaisait. Quand c’était son tour 
de garde, nous marchions souvent ensemble 
sous le long porche du gymnase, tirant sur 
une cigarette et jasant de tout et de rien. Je 
m’étais laissé aller à lui parler de ma petite 
amie. L’abbé Roger parlait à l’ado que j’étais 
comme un père à son fils. Il n’était pas un 
éteignoir comme plusieurs autres prêtres. 
J’étais en confiance avec lui. Il ramassait ma 
révolte et la remodelait pour que j’en fasse 
une force. Adolescents, nous avons tous un 
lampion en dedans qui ne demande qu’à 
être allumé. Roger, à l’instar de ceux d’autres 
jeunes, avait allumé le mien. Bientôt, la lu-
mière au bout du tunnel dans lequel je che-
minais ne fut plus celle d’un train arrivant en 
sens inverse à toute vitesse.

 

L’allumeur 
de lampions

psuite... page suivante



Capsule clin d’oeil
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Chronique

Jean-Pierre Robichaud

Jean-Pierre Robichaud

Connaissant ma curiosité, Roger me conseilla 
de joindre les Jeunes naturalistes qui, souvent, fai-
saient de longues sorties dans les champs et les 
bois, collectionnant plantes et insectes. Sachant 
aussi ma passion pour les mots, il m’incita à lui 
écrire des textes, qu’il garderait secrets m’avait-il 
promis. Et comble de joie pour moi, il m’envoyait 
en ville une fois semaine poster la lettre qu’il écri-
vait à sa mère. Il m’accordait une heure, que je res-
pectais religieusement, il va sans dire. À l’occasion 
je croisais ma belle Mariette et on arpentait les 
rues, main dans la main. Dans ces moments, une 
volée de papillons chatouillait nos estomacs et ce 
délicieux malaise nous privait de mots.  

La récompense
Donc, en ce radieux 
samedi matin de mi-
mai, j’avais besoin d’une 
permission spéciale. 
Mariette était en congé 
chez elle à St-Marc de 
Figury. La veille elle 
m’avait téléphoné pour 
m’inviter à rencontrer 
ses parents. Pour ce 
faire, j’avais besoin de 
mon vélo et de la journée entière. J’allai voir mon 
ami Roger et lui parlai de mon projet.
«Tu as respecté toutes les permissions que je t’ai 
accordées à ce jour et je suis f ier de toi, me félicita-t-
il. Et t’es chanceux, c’est moi qui suis de garde dans 
la cour aujourd’hui. Je vais sortir ton vélo, mais je 
veux te revoir au bout du porche à quatre heures.»

Vous pouvez pas vous imaginer combien la 
testostérone d’un gars de 16 ans peut peser sur 
les pédales. J’ai franchi les 25 kilomètres en un 
rien de temps, voulant passer le plus de temps 
possible avec ma belle. Et tout juste avant quatre 
heures j’étais de retour devant Roger, lui remet-
tant mon vélo et le remerciant. 

Roger Ébacher fut plus tard nommé évêque sur 
la Côte-Nord, puis archevêque du diocèse de 
Gatineau. Il prit sa retraite en 2011, après 75 ans 
de vie sacerdotale. Lors de son 50e, je lui rendis 
hommage par courriel et lui réitérai ma recon-
naissance pour avoir allumé mon lampion dont 
la petite flamme avait donné une direction à ma 
vie. Dans sa réponse, il me précisa que ces « feed-
backs  » de ses anciens élèves étaient choses très 
rares et qu’il en était profondément touché. 

suite...

p
La vie est une maladie mortelle 
transmise sexuellement.

Dans notre dernier numéro du Journal Le Pont de Palmarolle, on vous présentait 
un citoyen de Palmarolle en prétextant qu’il était le doyen, c’est-à-dire le Palmarol-
lois le plus âgé. En guise de conclusion, nous invitions nos lecteurs à nous dévoiler 
le ou les noms d’autres personnes pouvant détenir ce titre dans la municipalité.

Nous avons reçu des appels et des mémos qui ne niaient pas le fait que monsieur 
Paul-Émile Fortier soit actuellement le doyen de Palmarolle, mais il appert, d’après 
ces derniers, que nous avions oublié de mentionner le ou les noms de « doyennes ».

Madame Angèle Bédard, que nous remercions pour son information, nous a 
révélé qu’une citoyenne de Palmarolle, madame Marguerite Grenier, née le 23 mai, 
aurait 97 ans à cette date. Elle nous a même apporté sa photo. Par contre, elle 
nous précisait que madame Grenier, épouse de monsieur Alyre Beaudoin, avait 
dû emménager dans une institution de Rouyn-Noranda à la suite de l’incendie de 
sa demeure. Il y aurait aussi une autre dame de chez nous qui dépasserait en âge 
monsieur Fortier.

Comprenez cependant, chers lecteurs, qu’il est toujours délicat de dévoiler l’âge 
d’une dame sans son consentement…  Peut-être pourrons-nous le faire connaître 
ultérieurement quand elle nous en donnera la permission?

Madame Marguerite Grenier Beaudoin

Doyen? 
Doyenne?

Par André Chrétien
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Le comité  d'embellissement ne pouvait passer sous silence le départ 
de deux de ses meilleurs bénévoles : 

Denise Grenier et Ghislain Godbout  

Merci à vous deux pour votre talent et votre disponibilité. 
Je suis heureuse d'avoir pu travailler à vos côtés.  Toi, ma Denise, qui 
arrivais avec ta boîte à outils et ta perceuse, on avait toujours tout ce 
dont on avait besoin pour les travaux, et ce, à peu de frais.
Votre bonne humeur et vos idées vont nous manquer. 

Hélène, Céline, Jeanot et notre nouvelle bénévole, Doris, se joignent 
à moi pour vous souhaiter bonne chance pour l'avenir dans la ville d'à 
côté. 
Au plaisir de se croiser à nouveau! 

Vos amis du comité

Comité   
d'embellissement 

Votre comité d'embellissement a rencon-
tré  les responsables du ministère des 
Transports de notre région.  

On leur a demandé s’il y avait possibilité  de 
planter des arbres tout le long de la Rue 
Principale et notre demande a été  refusée. 

Alors, citoyens propriétaires des résidences 
qui bordent la Rue Principale, nous vous 
demandons si vous  seriez  intéressés à ce que 
nous plantions des arbres sur votre terrain? 

Si jamais la chose vous intéresse, vous pouvez 
communiquer avec moi  par courriel ou  
téléphone.
Courriel : s.asselin2@hotmail.com 
Cell : 819 339-4173

84, 5e Avenue Est 
La Sarre 

(Québec) J9Z 1K9 
tél.: 819 333-5458 

Fax : 819 333-3634 tél. Lab : 819 333-1180 
Pharmacie Jean-Francois Rondeau Inc

Jean-François Rondeau
PHARMACIEN - PROPRIÉTAIRE

Affiliée à

Vous aimez bricoler 

Le Comité d’embellissement de Palmarolle vous 
invite à participer à son concours de  

 
Cabanes d’oiseaux décoratives 

Celles-ci seront installées en permanence à 
l’entrée nord du village entre le monument des 
Chevaliers de Colomb et le Parc 4H.

Vous ne travaillerez pas pour rien. Il y aura un  
prix de 100 $ pour la plus belle cabane et deux 
prix de 25 $.  

Apportez vos cabanes le 21 juin, entre 9 heures 
et midi, au Centre municipal (porte arrière). Le 
comité d’embellissement  sera  là  pour prendre 
vos inscriptions et votre cabane. 

Le jugement et la remise des prix auront lieu en 
après-midi.

À VOS MARTEAUX

Comité d’embellissement de Palmarolle : Responsable Solange Asselin.

NOM :	 __________________________________________
 
PRÉNOM : __________________________________________ 
 
ADRESSE  : __________________________________________

TÉLÉPHONE : _______________________________________
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En mars dernier, les Chevaliers de Colomb, conseil 
12007, faisaient part à la municipalité de Palmarolle 
du désir d’acquérir un ascenseur dans l’immeuble du 
Centre municipal. Ce projet a pour but de permettre 
aux personnes à mobilité réduite d’avoir accès à tous les 
étages. C’est donc ensemble que les Chevaliers de Colomb 
et la Municipalité contribuent à l’acquisition de cet 
équipement.

Les Chevaliers de  Colomb de Palmarolle remercient 
leurs membres d’avoir participé à la marche du RELAIS 
POUR LA VIE qui s’est tenue le 26 mai dernier, à la Cité 
étudiante Polyno de La Sarre.

Responsable Solange Asselin.

Merci aux nombreuses  personnes qui ont participé et 
animé le chapelet durant le mois de Marie.

Un merci spécial aux prêtres l'abbé Denis Villeneuve, 
Jean Dubé et Crescent Mboninyibuca qui ont animé 
le dimanche et le mercredi.

Le comité,

Gérald Petit, président

Étant important de perpétuer cette belle tradition de notre 
patrimoine religieux, nous vous invitons à la messe du 60e  
anniversaire sous chapiteau, le 18 juin 2017, au sanctuaire 
Notre-Dame-de-la-Confiance. 

Prenez note qu'il n'y aura pas de messe à 11 h ce dimanche à 
l'église.

La procession en l’honneur de la Vierge Marie ouvrira cette 
fête, à partir de l’église, à 14 h 30 suivie de la messe à 15 h.
Nous terminerons par un repas convivial au Centre municipal 
de Palmarolle à 17 h, spaghetti avec salade césar au coût de 10 $ 
pour adulte; 5 $ enfant de 5 à 10 ans et gratuit pour les 0 à 4 
ans.

Il y aura vente de pâtisseries maison après la messe au Centre 
municipal.

Des billets sont en vente auprès des membres du comité :
•	 Gérald Petit;
•	 Marie-Claire et Marcel Paradis;
•	 Réjeanne et Denis Lemieux.
•	 Aussi en vente à la Pharmacie Jean Coutu;
•	 À l'épicerie Marion & Fils de Palmarolle;
•	 Et à chaque messe à l’église au mois de juin.

Bienvenue à tous! C’est une belle occasion de souligner la fête 
des Pères tous ensemble.
Nous vous attendons nombreux.

Comité du sanctuaire, Gérald Petit,  président.

Sanctuaire Notre-Dame-de-la-Confiance

MESSE  
du 
60e anniversaire

15 h18 juin,

Vie communautaire
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Vous pouvez consulter le site : www.cnq.org
Chronique  

juridique

Le divorce résulte d’un jugement.

Ses effets sont les suivants :

•	 Le divorce met fin définitivement au mariage;
•	 Le divorce entraîne le partage du patrimoine familial et la 

dissolution du régime matrimonial.

Si vous êtes unis civilement, vous pouvez opter pour la dissolution de 
votre union civile.

Quels sont les effets de la séparation de fait?

Les effets d’une séparation de fait des conjoints mariés ou unis civile-
ment sont très limités puisqu’un jugement du tribunal n’a pas encore 
réglé officiellement les conséquences légales de la séparation.

Voici comment elles peuvent être décrites :

•	 Aucun effet juridique, même s’il y a cessation de la vie com-
mune;

•	 Les liens entre les conjoints subsistent;
•	 Mêmes devoirs et responsabilités l’un envers l’autre que 

durant la vie commune;
•	 Impossibilité de demander le partage du patrimoine fami-

lial;
•	 La date de la séparation de fait pourra être retenue par le 

tribunal pour le partage du patrimoine familial si un juge-
ment en séparation de corps ou en divorce intervient par la 
suite;

•	 Entraîne les mêmes effets qu’en matière de mariage;
•	 La date de la cessation de vie commune pourra être retenue 

par les parties pour établir la valeur nette du patrimoine fa-
milial et les effets de la dissolution du régime d’union civile.

Si vous êtes unis civilement, vous pouvez opter pour la séparation 
de fait.

Quels sont les effets de la séparation de corps?

La séparation de corps résulte obligatoirement d’un jugement du tri-
bunal où se trouvent officiellement réglées les conséquences légales 
de la séparation lorsqu’il y a volonté de ne plus faire vie commune 
avec l’autre époux.

Ces effets sont les suivants :

•	 Les conjoints demeurent mari et femme malgré le juge-
ment; ils ne peuvent donc pas se remarier;

•	 Les conjoints n’ont plus à faire vie commune, mais les autres 
devoirs et obligations découlant du mariage demeurent;

•	 Si le régime matrimonial n’était pas la séparation de biens, il 
le devient et il y a partage du patrimoine familial.

Quels sont les effets de la dissolution de l’union 
civile par déclaration commune notariée ou par 
jugement?

Par déclaration commune notariée, les conjoints peuvent consentir à 
la dissolution de leur union s’ils en règlent toutes les conséquences 
dans un accord. À défaut de déclaration commune de dissolution 
devant notaire, ou lorsque les intérêts des enfants communs des 
conjoints sont en cause, la dissolution s’obtient par jugement du tri-
bunal.

Ses effets sont les suivants :

•	 La déclaration commune de dissolution et le contrat de 
transaction notarié ont les effets d’un jugement de disso-
lution de l’union civile entraînent les mêmes effets qu’en 
matière de mariage;

•	 Le jugement de dissolution de l’union civile par le tribunal 
entraîne les mêmes effets qu’en matière de mariage.

Quels sont les effets du divorce?

Lise Bouillon
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Contactez-nous: journallepont@hotmail.com

Au cours de l’été, placez-vous dans la peau d’un touriste pour 
photographier ce que vous trouvez beau, original, photos que 
vous voulez partager avec vos amis pour les inciter à visiter 
Palmarolle.

Faites-nous parvenir vos photographies (maximum de 5) aux 
dimensions 4 x 6 po à l’adresse suivante :  
 
Comité de développement de Palmarolle, 
C.P. 407, J0Z 3C0
 
Trois prix seront attribués lors du Marché public de Palma-
rolle le vendredi 8 septembre. 

 Le concours prendra fin le 1er septembre 2017.

Concours de 
photographies  

à Palmarolle

Jean-Pierre Robichaud

Jean-Pierre Robichaud

Trois membres du conseil d’administra-
tion étaient sortants cette année et ont 
été réélus.  
Le nouveau CA se compose de :
•	 Jean-Pierre Robichaud, président
•	 Christiane Plante, vice-présidente
•	 Denise Mercier, trésorière
•	 Clarisse Vachon, secrétaire
•	 Lise Bouillon et André Chrétien,  

administrateurs
Un poste demeure toujours vacant. 
 
 

Le Journal a terminé son année le 31 
mars avec un surplus d’un peu plus de 
1 600 $. Nous avons réalisé deux objec-
tifs importants : d’abord le recrutement 
de quatre nouvelles chroniqueuses, 
Francine Gauthier, Lise Bouillon, 
Marie-Ève Bouchard et Aline Bégin. 
L’autre projet est le Journal WEB qui 
sera opérationnel sous peu. Vous pouvez 
dès maintenant y consulter quelques 
articles en tapant : journallepont.ca dans 
votre moteur de recherche. 
 

Votre Journal a tenu, le mardi 9 mai dernier, son assemblée générale annuelle. L’assemblée a  
adopté la modif ication au règlement concernant les membres, le rapport d’activités du CA et  
du président, les orientations triennales 2016-2019 (mise à niveau 2017-2018) ainsi que les états f inanciers.

Nos statuts exigeant que nous ayons des membres 
en règle et dans le but de créer un sentiment 
d’appartenance, nous vous avons demandé récem-
ment de devenir membres officiels de votre Journal. 
Nous avons à ce jour 34 membres dûment enregis-
trés. Nous avons l’objectif ambitieux d’enregistrer 
tous nos lecteurs. 

Nous tenons à remercier le ministère de la Culture 
et des Communications et la municipalité de Pal-
marolle pour leur contribution financière respective 
qui maintiennent en bonne santé votre Journal.  

Un peu  
d’histoire

Quelques pionniers de Palmarolle autour de la croix que Mgr Latulipe plan-
tait le 24 septembre 1921 pour marquer le site approximatif de la future église.

La chapelle-école érigée en 1924 et aujourd’hui disparue.  Elle fut agrandie à 
trois reprises avant l ’érection de l ’église actuelle.

Vie communautaire
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Deux types d’intervention vous sont 
offerts :  

 

 

 

 

 
Le traitement est préférable et plus 
économique comparé à la vidange 
totale. Le liquide remis dans la fosse 
contient des bactéries qui réactivent 
immédiatement la digestion, permettant 
ainsi un meilleur fonctionnement de la 
fosse. 

 

 

 

 

1. Prenez rendez-vous auprès 
de la MRC d’Abitibi-ouest : 

  mrcao.qc.ca , cliquez 
Fosses septiques et remplissez 
le formulaire en ligne; 
 

  (819) 339-5671, p. 221. 

2. Quelques jours avant votre 
rendez-vous : 

 Dégagez votre fosse septique.  
Si elle comprend deux 
couvercles, ils doivent tous 
deux être dégagés; 
 

 Assurez-vous qu’aucun 
obstacle n’est placé dans un 
rayon de 1,5 mètre autour de 
la fosse et de 3 mètres au-
dessus de l’installation 
septique; 

 
 Identifiez clairement 

l’emplacement de la fosse 
afin d’en faciliter le repérage 
par le chauffeur du camion-
citerne; 

 
 Assurez-vous que le site est 

accessible et sécuritaire 
(entrée dégagée, clôture 
déverrouillée, chiens 
attachés). 

 

Entretenir régulièrement sa fosse 
septique contribue à préserver la qualité 
de l’environnement. 

La MRC d’Abitibi-Ouest offre un service 
de vidange et de traitement des fosses 
septiques. Ce service est offert du début 
juin jusqu’à la fin octobre de chaque 
année.  

Il est recommandé de prendre votre 
rendez-vous dès maintenant (voir les 
coordonnées dans l’encadré à droite). 

Des Jours réservés, en alternance à tous 
les 2 ans dans les municipalités, 
permettent un rabais de 25 $ sur la 
vidange ou le traitement des fosses 
septiques résidentielles. 

 

 

 

La vidange totale consiste à 
enlever tout ce que la fosse contient. 

 
Le traitement consiste à enlever 
tout ce que la fosse contient et à  y 
remettre le liquide. Pour pouvoir 

effectuer le traitement, la fosse doit 
être munie de deux couvercles. 

 

Pour en savoir davantage sur les 
Jours réservés et sur les services 
offerts par la MRC, consultez le site 
Internet : mrcao.qc.ca. Sur la page 
d’accueil, cliquez Fosses septiques. 

Suivez-nous sur Facebook : 

Chronique verte de la  
MRC d’Abitibi-Ouest 
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La période d’examens commence  dès le début mai pour les élèves de nos 
écoles secondaires.  

Parents et employeurs, soyez vigilants!

Participez à mettre en place toutes les conditions gagnantes pour favoriser 
la réussite. 

C’est important, nos jeunes sont la relève, les futurs parents  
et employeurs de demain!

Comité de la réussite éducative Abitibi-Ouest

Vie communautaire

Bonjour à vous,  
Dans quelques semaines se terminera l’année 2016-
2017 du Comité jeunesse. Voici un court bilan de 
notre année. Depuis septembre, à chaque semaine, 
une moyenne de six jeunes ont participé aux activités. 
Voici une liste non exhaustive des activités réalisées : 
cuisine collective, activités sportives au gymnase de 
l’école, sortie aux Huskies, participation au Colloque 
sur les dépendances, soirées de quilles. Les activi-
tés du local se termineront le 12 juin et devraient 
reprendre en octobre.

Au plaisir de vous voir!				  
	
Cindy Boucher (animatrice au local de Macamic) 

Nous sommes présentement à la recherche, pour la période 
estivale, d’un ou de plusieurs bénévoles pour accompagner nos 
résidents à l’extérieur, prendre des marches avec eux, pousser des 
fauteuils roulants et suivre des quadriporteurs. Les besoins sont 
en après-midi par beau temps. Si vous êtes intéressés, n’hésitez 
pas à nous contacter au 819 333-2311, poste 2484.

RECHERCHE 
BÉNÉVOLES 
AU CHSLD  

DE PALMAROLLE

Devenir bénévole c’est… 
partager un moment de  
bonheur avec nos résidents!
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Cercle de fermières
Louise Gervais, comité des communications

Soleil d’été, tu illumines les jours les plus beaux  et le chemin des passions à venir.

Prendre note : 
Le brunch des amies fermières se tien-
dra le 14 juin prochain au restaurant 
Elkosa de Macamic.

Une pensée particulière 
pour madame Jeannette Aubin 
Vallières, membre du Cercle de  
fermières de Palmarolle, décédée le 
17 avril dernier.

Rappel  
 
C’est le temps de payer la cotisation pour l’an prochain. Invitation aux plus jeunes à 
devenir membres, nous serons heureuses de vous accueillir.

Lors de notre prochaine réunion 
qui se tiendra le 14 juin 2017, il y aura 
élection pour le conseil d’administration.

Saviez-vous que :
Lors du congrès régional du 4 mai 
tenu à La Reine, madame Nicole 
Morin a remporté la 3e place pour le 
concours tricot guêtres technique à 
l'aiguille et madame Lisette Guertin 
la 3e place pour le concours couver-
ture de bébé technique courtepointe.

Le comité des arts textiles du Cercle 
remercie Mme Lise Bergeron pour 
son accueil chaleureux le 26 avril 
dernier. Madame Bergeron nous a 
montré sa salle de tissage, son savoir 
et ses très belles pièces de tissage. 

Le tricothon aura lieu le  
samedi 10 juin 2017,  de 13 h 30 à 
16 h, en face du Centre municipal.

Ces plaques ont été en service de 1960 jusqu'à la fin des années 80. Tout citoyen devait se la 
procurer au coût de deux dollars.

Chronique Grenier aux souvenirs

Gilles Fortier

Plaque d’immatriculation pour vélo 
de la Ville de La Sarre.

Le but de ces licences était de contrer le vol de bicyclettes qui était un fléau 
dans les années 60, mais il paraît que cela a simplement ralenti cette activité. À 
cette époque, les licences de vélos relevaient de la Police municipale. 

Sur la photo vous pouvez voir l’emplacement de cette plaque sur une bicyclette. 
Un gros merci pour toute l’information à Gaston Mainville, de Roquemaure, 
qui a fait partie et a même été chef de la Police municipale de La Sarre pendant 
plusieurs années. 
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Mais quel voyage, me direz-vous?  Il y en a bien des sortes :  
petit voyage dans la famille, voyage de plaisir au soleil, 
voyage culturel et bien d'autres... le voyage du coeur  par 
exemple, tout le monde le fait et il dure toute la vie , malgré 
les vents et les obstacles, malgré nos faibles économies, mal-
gré la maladie, malgré l'indifférence, l'imprévu, l'inconnu, 
etc. Parfois sur un navire de croisière de luxe et parfois sur 
des embarcations improvisées, un canot pneumatique ou 
un bateau de fortune comme les migrants; mais quand c'est 
avec le coeur qu'on cueille les fleurs de l'espérance, qu'on 
brise la routine, qu'on acquiert  de l'expérience, qu'on 
devient plus attirant pour les autres et ceux-là pour nous, 
nous y faisons de belles découvertes... 
 
NOUS AURONS MIS TOUT NOTRE ENJEU À NE PAS 
ÊTRE MALHEUREUX ... Paroles de Gilles Vigneault,  
accompagné de Claude Léveillé tiré de la chanson : 
« Avec nos yeux , avec nos mains ». 
 
Petit acrostiche  
( Voyez ce qu'il y a à gagner dans chaque lettre du mot VOYAGE...) 

 V / Vie : naissance, cheminement, réveil, joie , bonheur... 
 
O / Oasis : source, détente, repos, valeurs, découvertes... 
 
Y / Yeux : regarder autrement, se réjouir, s'ouvrir... 
 
A / Accueil : s'ouvrir au monde, apprécier même la différence... 
 
G / Gain : amitié, libération, expérience, connaissances, culture... 
 
E / Éveil : émerveillement, beauté, bonté, goût de s'impli-
quer, de ne pas lâcher... « Avance plus loin. » 
 
       « Il te faut revenir comme un petit enfant. »

 Mouvement des femmes chrétiennes

 Nicole Pouliot

PROCHAINE RENCONTRE   
« PIQUE-NIQUE MFC » 

 
Où : Chalet du club Skinoramik à Ste-Germaine Boulé 

 
Date : Le mercredi 7 juin 2017, de 10 h à 16 h 

 
Dîner : Apportez votre lunch 

 
« amusements,  jeux, monologues, rallye, chants et tirage ». 

 Bienvenue!

LE SENS DU VOYAGE
    Le 7 mai dernier à l’église de Palmarolle, 36 jeunes (dont 30 de     
    notre paroisse) ont reçu leur première communion. Ils sont :

	 Laurence Allard			   Coraly Aubin
	 Justin Aubin			   Jordan Aubin
	 Abigaëlle Boutin			   Hanaël Boutin
	 Alexis Cameron			   Emy Campagna
	 Juliette Campagna		  Émile Chabot
	 Mélyann Filiatrault		  Xavier Filiatrault
	 Élizabelle Fournier		  Philippe Fournier
	 Damien Frappier			  Elliot Frappier
	 Nellie Frappier			   Tristan Frappier
	 Alex Gamache			   Nathan Gamache
	 Mathis Godin			   Frédéricque Guertin
	 Gabriel Hardy			   Alicia Lemieux
	 Jolyane Lemieux			   Léonie Lemieux
	 Rosalie Lemieux			   William Michaud
	 Alexis Paquet			   Loïc Paquet
	 Félix Plourde			   Xavier Plourde
	 Lou Poliquin			   Antony Prince
	 Kiliane Sigouin			   Antoine Vaillancourt
	
La messe fut célébrée par l’abbé Denis Villeneuve. Les jeunes se 
sont préparés depuis deux ans, accompagnés par leurs parents, et 
ont assisté à des rencontres à l’église animées par Manon Bélanger, 
Mélanie Hamelin et Sharon Hogan.

L’équipe pastorale désire remercier : 
•	 d’abord les jeunes pour l’enthousiasme et le sérieux avec 

lesquels ils ont participé aux rencontres et à leur première 
communion;

•	 Leurs parents pour leur assiduité et leur soutien;
•	 La chorale, dirigée par Jocelyne Beaulieu;
•	 Clarisse Vachon et Marguerite Couture pour la prépara-

tion des livrets;
•	 Tous nos paroissiens pour leur accueil et leur bienveillance;
•	 Les bénévoles : Carmen Aubin,  Micheline Turcotte et 

Lorraine Côté pour leur préparation et participation à la 
cérémonie.

ET ÇA CONTINUE…
L’an prochain, ces jeunes seront invités à participer au Club Pastor-
Amis. Ils se rencontreront deux midis par mois pour vivre des acti-
vités, visites et projets pour continuer leur cheminement et bien se 
préparer à leur confirmation. 

CÉLÉBRATION DE LA PREMIÈRE COMMUNION
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Dimanche Lundi Mardi Mercredi Jeudi Vendredi Samedi
1
	
13 h à 16 h
Comptoir familial

2 3

13 h à 16 h
Comptoir familial

4

11 h	 Célébration de 
           la Parole

5

19 h 	Baseball poche

20 h Réunion conseil
	  municipal

6

13 h à 16 h
Comptoir familial

7
9 h 30		
Pétanque
10 h  Pique-nique 
MFC (Skinoramik Boulé)
15 h	 Messe au 
 	  Foyer

8

13 h à 16 h
Comptoir familial

9 10
13 h 30 à 16 h
Tricothon fermières
(en face Centre municipal)

13 h à 16 h
Comptoir familial

11

11 h	 Messe

12

19 h 	Baseball poche

13
13 h à 16 h
Comptoir familial
19 h 30   
Réunion Chevaliers 
de Colomb

14
9 h 30		
Pétanque
19 h 30  
Réunion Fermières

15

13 h à 16 h
Comptoir familial

16 17

13 h à 16 h
Comptoir familial

18
Fête des Pères
14 h 30 Processsion (à 
partir de l’église) vers 
15 h	  Messe Chapelle
Notre-Dame-de-la-Confiance
17 h	Souper spaghetti
	 (Centre municipal)

19

 
 
 
 

19 h 	Baseball poche

20

13 h à 16 h
Comptoir familial

21
9 h 30	 Pétanque 
 
9 h à 12 h : Cabanes 
à oiseaux, Comité 
embellissement 
(Centre municipal - 
porte arrière)

22

13 h à 16 h
Comptoir familial

23 24

13 h à 16 h
Comptoir familial

25

11 h	 Messe

26
 

19 h 	Baseball poche

27

13 h à 16 h
Comptoir familial

28

9 h 30		
Pétanque

29

13 h à 16 h
Comptoir familial

30

JUIN 2017
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Troisième affluent tributaire du lac Abitibi après la rivière Dupar-
quet et la rivière La Sarre, la rivière Dagenais, longue de 47 kilo-
mètres, serpente sur un territoire dont l’altitude moyenne avoisine 
les 320 mètres au-dessus du niveau de la mer et ce territoire gagne 
encore un mètre d’altitude par siècle, dû au relèvement isostatique 
de la plaine abitibienne libérée de l’Islandsis. 

Sur le plateau laurentien du bouclier canadien, la Dagenais prend 
sa source dans un tout petit lac sans nom, dans le marais Lefève, 
au nord des monts Abijévis, non loin de la ligne de partage des 
eaux, frontière naturelle entre le sud du Québec, le bassin versant 
du fleuve St-Laurent, et le nord, le bassin versant de la Baie James 
et de la Baie d’Hudson auquel nous appartenons. De là, elle com-
mence à couler lentement, par intermittence  et de façon irrégulière 
vers le nord, puis vers le nord-ouest jusqu’au lac Abitibi en dessi-
nant de nombreux méandres, ce qui donne un charme fou à l’esca-
pade en canot.

En effet, comme la rivière Dagenais est située à la tête du lac, sur 
une plaine argileuse de peu de dénivellation, elle offre de belles 
possibilités de canotage, car elle est d’un calme propice aux petites 
embarcations qui lui conviennent fort bien. Au long de son par-
cours, elle reçoit les eaux des rivières Palmarolle, Poularies et 
Maheux. 

Le territoire qu’elle traverse comprend aussi des marais et des tour-
bières qui présentent certains avantages, quant à la faculté qu’ils 
ont de lutter contre la pollution occasionnée par la présence sur la 
majorité de son bassin versant d’activités humaines, comme l’agri-
culture d’élevage et la foresterie, favorisant le développement des 
cyanobactéries dont la prolifération serait responsable à long terme 
de l’atrophie des plans d’eau, à moins que nous sachions trouver 
des solutions pour ralentir ce processus. Nous avons intérêt à pro-
téger ces marais et tourbières puisqu’ils se comparent à d’immenses 
filtres qui purifient les milieux aquatiques.

Nous ne saurions trop recommander aux amateurs d’escapades en 
canot d’emprunter cette magnifique rivière à partir, par exemple, 
de la marina Dagenais de Palmarolle, jusqu’au lac. Des heures de 
plaisir vous attendent, ponctuées de scènes champêtres bucoliques 
et de rencontres de villageois dans des sentiers longeant ce chemin 
d’eau qui vous enverront la main, tout sourire… Tranquillité, séré-
nité, ravissement et paix vous rejoindront.

Une fois au lac, le pique-nique est de mise avec un magnifique 
coucher de soleil dont le point de vue est au-delà de toute attente. 
En remontant la rivière et en pensant à ce vaste territoire où vous 
avez le privilège de vivre, vous aurez en prime le bonheur d’être en 
compagnie de la pleine lune les 9 juin, 9 juillet, 7 août et 6 sep-
tembre. Allez! L’aventure vous appelle!

La Dagenais

Chronique

Francine Gauthier
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Arts et culture

Cette exposition veut souligner 
50 ans de pratique chez l’artiste 
Louisa Nicol, native de Palmarolle. 
Depuis sa sortie de l’École des 
Beaux-Arts de Québec en 1967 
jusqu’à aujourd’hui, cette artiste a 
concentré sa production artistique 
presque uniquement sur le des-
sin. L’exposition trace les grands 
moments et époques charnières 
de sa carrière alors qu’un accent 
particulier est mis sur son talent à 
titre de graphiste, d’illustratrice ou 
de main de peintre pour la société 
Radio-Canada ainsi que dans le 
domaine de l’édition. Sa passion 
contagieuse se propage tout autant 
dans la contribution à la diffusion 
et à l’enseignement des arts visuels 
de même que dans son plaisir à re-
grouper et à partager avec la com-
munauté artistique.

Les Loisirs de Palmarolle inc. vous 
invitent à vous rendre au Centre 
d’exposition d’Amos du 22 juin au 
27 août 2017 afin d’admirer  
l’exposition Louisa Nicol.

Centre d’exposition d’Amos 
222, 1e Avenue Est 
Amos (Québec) J9T 1H3 
819 732-6070 
exposition@ville.amos.qc.ca 

1-Photo Louisa Nicol dans son atelier de Radio-Canada. 2- Louisa Nicol pei-
gnant une commande pour un téléroman. 3- Madame Félix pour Montréal 
P.Q. Série télévisé où le comédien Yves Desgagné jouait le rôle du peintre Léo-
nardo. 4- Les trois Grâces selon Boucher pour un télé-théâtre. 
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Félix Goulet

Chronique 

de pêche 

Vous vous apprêtez à vous acheter un nouvel ensemble de canne et 
moulinet. Vous êtes alors confronté à un choix incroyable et combien 
varié d’options : toutes sortes de longueurs et d’actions; des cannes 
flexibles, d’autres rigides. De quoi en perdre votre latin!

Le lancer léger restera toujours l’ensemble le plus populaire. Il est 
versatile, c’est-à-dire qu’un pêcheur peut pratiquer plusieurs tech-
niques différentes. Que ce soit la pêche à la dandinette, à la traîne 
ou encore à la ligne morte. Il est toutefois très important d’opter 
pour une canne bien adaptée. À ce moment, je vous recommande 
une canne d’au moins 6 pieds et 6 pouces ou de 7 pieds, ce qui est 
à mon avis préférable. Souvent, dans les magazines, ce qui nous est 
conseillé est une canne de 6 pieds 6 pouces à action moyenne. Ici je 
vous recommande plutôt 7 pieds à action moyenne lourde et voici 
pourquoi.

Premièrement, une canne plus longue vous permettra de lancer plus 
loin. C’est une question de logique, plus votre canne est longue, plus 
vous aurez d’amplitude lorsque vous effectuerez un lancer. Ce sera 
certainement un avantage si vous pêchez de la rive par exemple. Un 
autre point non négligeable est le fait de pouvoir éloigner votre pré-
sentation à côté du bateau lors de séances de pêche à la traîne. Ceci 
vous évitera de vous emmêler avec la ligne d’un autre pêcheur ou de 
rester accrocher dans le pied du hors-bord. 

Finalement, quand je vous parlais d’amplitude lors de vos lancers, 
cette notion sera importante aussi au moment d’effectuer un ferrage. 
Une canne plus longue aura plus de rapidité et le temps de réac-
tion sera accéléré quand une touche sera détectée. Ce qui est super- 
important quand les poissons sont plus ou moins actifs et qu’ils 
mordent sans grande avidité.

Maintenant passons à l’action de votre équipement. Comme je vous 
le mentionnais plus haut, une action moyenne lourde vous donnera 
plus de puissance. Au moment du ferrage bien sûr, mais ceci vous 
avantagera dans la sensation de la touche ou de l’action de votre 
présentation. Si par exemple vous pêchez avec un poisson nageur à 
la traîne, vous aurez la sensation des petites secousses du leurre en 
plus d’avoir de la puissance si vous pêchez à bonne distance derrière 
l’embarcation.

Cet ensemble pourra vous servir aussi pour la pêche au marcheur 
de fond. En saison avancée quand on pêche dans 15 à 25 pieds 
de profondeur, un marcheur de 1 once et demie est nécessaire.  

L’action moyenne lourde vous 
permettra de supporter la 
pesanteur d’une telle pré-
sentation. Comme pour 
les autres techniques, 
la touche sera faci-
lement détectable 
et la canne sera 
suffisamment puis-
sante pour le ferrage. 
 
Si vous êtes amateur de 
dandinette, une canne 
semblable aura plein 
d’avantages. Vous aurez 
un parfait contrôle du 
leurre. C’est-à-dire que 
lorsque vous lèverez la 
dandinette du fond elle 
bougera immé-
diatement. En 
utilisant une canne 
trop flexible, la canne 
plie sous le poids 
du jig et sera tirée 
trop rapidement 
vers le haut!  
 
À la dandinette, 
le contrôle est 
primordial. On 
doit constam-
ment savoir où 
la dandinette se 
trouve. Lorsqu’elle 
retombe sur le fond, on doit sentir ce dernier instantanément. 

Quoique l’idéal reste d’avoir une canne pour chaque technique, je 
vous dirais que celle présentée dans ce texte fera un excellent outil 
pour ceux et celles qui se limitent à une seule canne à pêche.

La canne à pêche à « tout faire » 
existe-t-elle? 
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Vins et Fromages 2017
La soirée vins et fromages a été une fois de plus un franc succès cette année! C’est plus de 280 personnes qui sont venues déguster des 
fromages de chez nous.
 
Merci énormément à tous nos bénévoles sans qui cette activité serait impossible à réaliser! Merci aussi à tous les participants qui sont le 
cœur et le pouls de la soirée, lesquels ont dansé au rythme de la musique de Dany Pouliot. 

Finalement, merci mille fois à nos généreux commanditaires : Les Producteurs de lait du Québec, Épicerie Marion & Fils, Fromagerie  
Fromabitibi, Plaisirs gastronomiques, Les Fantaisies d’Isabelle, Constructions Sylvain Rouleau, Projecson Canada inc. (Rouyn-Noranda,) 
Location Lauzon, La Pourvoirie des Iles du Lac Duparquet, Rouge Café, Galerie Sang-Neuf Art, Ferme Bellevue, Ferme des Pics et Ferme 
Beaudoin-Bégin.
 
À l’an prochain! 

Camp de jour
Le camp se déroulera à l’aréna Rogatien Vachon pour les enfants de 6 à 12 ans du 
lundi au vendredi, du 3 juillet au 16 août 2017 inclusivement.  

Le coût d’inscription pour l’été :      un enfant =                  210 $;  
                                                        deux enfants =              335 $;  
                                                        trois enfants et plus =   415 $.  
Vous avez jusqu’au 23 juin pour envoyer l’inscription.  

Une fois de plus cette année, les enfants inscrits  bénéficieront  des services de trois 
excellentes animatrices. Activités prévues au parc, au terrain de soccer sans oublier la 
plage Rotary, journées thématiques, des recettes et plusieurs autres prévues au menu 
cet été.
Information : Roxanne Laprise, coordonnatrice des loisirs au 819 787-2284. 

Camp de soccer
Les Loisirs tiennent à remercier tous 
les bénévoles impliqués dans le camp 
de soccer et vous souhaitent une 
superbe saison estivale 2017! 

Loisirs

Roxanne Laprise, coordonnatrice  819 787-2284  - lesloisirsdepalmarolle.e-monsite.com
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Loisirs

Roxanne Laprise, coordonnatrice  819 787-2284  - lesloisirsdepalmarolle.e-monsite.com

Go les jambes
Le 13 mai dernier avait lieu la 6e édition de Go les 
jambes. Cette superbe activité familiale a permis de ras-
sembler plus de 280 personnes de La Reine en passant 
par Mont-Laurier jusqu’à Laval. Malgré une température 
plus ou moins ensoleillée, les sourires étaient au rendez-
vous!  

Nous tenons à remercier tous les bénévoles présents ainsi 
que nos généreux commanditaires sans qui cette activité 
n’aurait pu avoir lieu : Les Producteurs de lait du Québec, 
Desjardins, Épicerie Marion & Fils, Location Lauzon et 
Vroom.

Location de salle
Pour ceux et celles dont leur famille et très nombreuse, 
il peut être parfois difficile de tous se rassembler en un 
seul endroit. Sachez qu’il est possible de louer l’espace de 
la patinoire en saison estivale pour toutes sortes d’évé-
nements de grand envergure tels que mariages, fêtes de 
famille avec jeux gonflables… 
 
Voici nos frais de location et tout ce qu’ils impliquent :

Corporation des Loisirs de Palmarolle
Suite à l’assemblée générale annuelle des Loisirs qui s’est déroulée 
le 17 mai dernier, nous sommes heureux d’accueillir un nouveau 
membre parmi nous : Laurie Lalancette! Elle se joint à nous en 
tant qu’administratrice des loisirs. Félicitations Laurie et merci de 
t’impliquer dans ta communauté!  

Voici donc le conseil d’administration des loisirs pour la pro-
chaine année : 

Guy Fortin, président;
Louisa Nicol, vice-présidente;
Cristine Cloutier, trésorière;
Josianne Auger, secrétaire,
Laurie Lalancette, administratrice;
Jacques Bouffard, administrateur;
Julien Aubin, administrateur;
Allan Fortier, représentant municipal; 
Roxanne Laprise, coordonnatrice. 

Location de salle (patinoire) pour événement privé
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Assurance locataire 

Vous êtes locataire ?  

Desjardins Assurances est là quand ça compte en vous offrant la tranquillité d’esprit à partir de 
18 $ par mois. Soyez rassuré ! En cas d’accident comme un débordement de baignoire qui 
pourrait causer d’importants dommages à l’appartement de vos voisins, vous serez couvert avec 
l’assurance locataire de Desjardins. 

Demandez une soumission à desjardinsassurancesgenerales.com/locataire. 

 

Protection tous risques 

Vous êtes propriétaire de votre résidence ? 

Avec la protection tous risques pour votre résidence, Desjardins Assurances est là quand ça 
compte. Ainsi, vous bénéficiez des protections de base – feu, vol, vandalisme –, et vous êtes 
couvert en cas d’événements accidentels comme un plancher endommagé par un dégât de 
peinture, une causeuse tachée par des marques de crayon ou une fenêtre brisée par un objet 
projeté. 

Demandez une soumission dès maintenant au 1 888 ASSURANCE. 
 

 

 

 

 

Produits financiers et d’assurances sous un même toit 

Desjardins est la seule institution financière à vous offrir des produits financiers et des produits 
d'assurances de personnes en un même lieu, ce qui vous permet de bénéficier d'offres 
combinées plus avantageuses à la Caisse Desjardins de l'Abitibi-Ouest.  
Des produits financiers et d'assurances sous un même toit, un autre avantage exclusif aux 
membres Desjardins! 

 

La publication «  Votre Caisse vous informe »  fera relâche  pour le mois de juillet et août. 
De retour au mois de septembre.  Bonne période estivale ! 


